
 
 
 
 
 

 
 
 
 

        ''''ויקרא זויקרא זויקרא זויקרא ז
  הַ��דָה זֶבַח�יַקְרִיבֶ�� וְהִקְרִיב עַל ��דָה��דָה��דָה��דָה�עַל אִ
 יב

 ְ ל�לֹת ַ ֶ�מֶ�חַ��ת מַ��ת     
חִי
�רְקִיקֵי מַ��ת       ַ ָ�מֶ� מְ$#

רְֶ כֶת חַ�ֹת        :ְ ל�לֹת ַ ָ�מֶ�וְסֹלֶת מ#
 יב קָרְָ נויַקְרִ  חַ�ֹת לֶחֶ
 חָמֵ(-עַל  יג
 ְ$לָמָיו זֶבַח ��דַת�עַל   ֹ 
   'הקָרְָ � ְ�ר�מָה לַ �אֶחָד מִָ,לוְהִקְרִיב מִֶ+��      יד
  ל� יִהְיֶה��ַ.
 הְַ�לָמִי
�לַ,ֹהֵ� הַ-ֹרֵק אֶת    
        
        

Lévitique 7 
12 Si c'est par reconnaissance qu'on en fait hommage, on offrira, avec cette victime de 
reconnaissance, des gâteaux azymes pétris à l'huile, des galettes azymes ointes d'huile; 
plus, de la fleur de farine échaudée, en gâteaux pétris à l'huile. 13 On présentera cette 
offrande avec des gâteaux de pain levé, pour compléter ce sacrifice, hommage de sa 
rémunération. 14 On prélèvera un gâteau sur chacune de ces offrandes, comme tribut à 
l'Éternel; c'est au pontife qui aura répandu le sang du rémunératoire qu'il appartiendra en 
propre. 

        
Voir Psaumes 100      )מזמור לתודה (  

 
        דדדד""""י יי יי יי י""""רשרשרשרש
        אחד מכל קרב� אחד מכל קרב� אחד מכל קרב� אחד מכל קרב� ) ) ) ) ידידידיד((((

  ,לח
 אחד מכל מי� ומי� יטול תרומה לכה� העובד עבודתה
 
        והתודה קרויה שלמי
 (...) והשאר נאכל לבעלי

    
RACHI VII, 12-14 
(14) Un de chaque offrande 
Un pain de chacune des sortes offertes sera prélevé pour le Cohen qui aura fait le service 
pour cette offrande, le reste des pains devant être consommé par celui qui l’apporte (…) 
L’offrande de remerciement est appelée « propitiatoire » (CHELAMIM) 
 
 
Source: www.sefarim.fr et Tamar Schwartz 

Quarante pains 
 

Offrande de remerciement 
 

L’offrande Toda est apportée pour témoigner de sa 
reconnaissance d’avoir échappé à un danger. De nos 
jours cette offrande est remplacée par la prière 
“hagomel”. 
Pour chaque espèce de pain on est tenu d’apporter 
dix pains, ce qui fait un total de quarante pains à 
partager. 

La table des pains d’après une 
représentation de la synagogue de 
Tsippori, datant du VIe siècle 

 


